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Rtocambole allait cougédior John Bird,. un pressentimentý
banal l'en eûtpéohà.

- Peut-fitre, dit-il, mon adorée n'y ee'- ýelle pas.
Attendez-moci uno seconde.

La concierge lui remit alorseuelettre dictée par. Bacca-
rat, et dans laquelle madame de Siaint-Aiphonse avertisait le
muarquis don Inigo de son-départ pour Saint-Maurioe.

-Sur ma parole 1 murmura Rocambole après avoir lu. la
lettre, les femmes ne douten t de rien. Croire qu'un amoureux
va faire tro'p lieus par'la, pluie et la -nuit pour aller à un ren-
dez-vous, c'est bien de la fatuité!1

Et Eccambole rejoignt John Bird, fort.indécis sur ca ýqu'il*.
ferait.

-Oestý trés -loin, Saint-Maurice, pesi-l;mals, d'un au-
tre côté, je pars demain matin, et Il ett probable quapris
avoir od'etoeletcotdeKergaz, je ne reparattrai
point à Paria de sitôt; parconséquent, aijene vais pas à Saint-
Maurice ce soir, je ne verrai plus c .ette délicieuse madame de
Saint-Alphonse.

-Voué n'avez trouvé persoýmne?,demanuda John Bird.
-Non, etje Buis trèa embarrassé. Tenez, donnes-mol con

sei. J'adore une femme char" -tante.
-Ah 1 fit le méla ncolique Joint Bird.

Ï Lemain, vous-le savez, je quitte Paris p)our longtemps..
-Et elle est. partie avant vous?
- Non, pas précisément. Au lieu de m'attendre eue:

Saint-Lazare. elle m'attend à trois lieues ýde,:Parls, à Saint-.
Maurice...

-Eh bien, allez à Saint-Maurice...
-C'est loift... E~t puis Il pleut...
-On ne se mouilliepoint en voiture.
-Non, mais je m'ennuie quandil pleut et que je suis seul.
-Voulez-vous-que j'alle avec vc.ui?
-Tient 1 murmura Ronambole, c'est une Idée, cela.
-Je n'ai rien à faire, eltJohn Bird, j'ai:lais iguita -

Havre.
- Après tout, pensa Bocambole, si par bu-rd..dame

de Saint-Aiphose me tendait un piège... Elu ine croit uoe...
Bah iIil est toujours prudéntd d'emmùener quelqu'un -vec soi...

Comme il on était à cette réfieixtion plu-ne de prudence,
une voiture de remise vlntà passr, et le cocher, voyant deux
hommes à pied et recevant la pluie fini -qui s'échappait du
brouillard, leur offrit ses services.

D'uu signe Rocamble larrita.
-Un louis, dit-i au cocher, p 'ur i aller en unie hznreà.

Saint-Mauriceet revenir déposer nwblu à Parie ennuite.
- Montez, imon bourgeois, répon,3it le cocher.
liocamnbole et John -Bird s'inatalièrênt dar., le coupé, qui

partit avec une rapidité merveilleuse t'gagna le.barr6re en
vlugtminiutes.

- Ah!1 murmura Zihn Bird, 6mervi1é de -cette vitessel
vos chevaux françaià vont ausi bicn quoi les nôtres.'

Et effet Bocambole remarqua que, pour un chèval do remls.ee
celui qui les tralnait avait de bien belles 1allures."

Le cocher ne faisait point calquer son fouet,i i e-stimuk.it
point sa bête avec s voix, 'et cepcendant elle fiat comme un
cheval de ract... Céol l'inquiéta 'uin pe:x... 'u vague moupçon
lui traversa, lOOprit.

- Ce serait curieux, pensa-t-il,. s'il y-avait de' eBaccarat.
en tout cela. .. Madame de Saint-Alphonsee».~ sa et sont
connue,....

Un moment M. le marquis don Inigo de lsot'eu-.
vie de rebrousser chemin. Mais, en -r6fiéchissant, .il11 se trouva-
fou. Comment admettre que ce cocher, qui par hasaiýrd passait,
rtie &-tint-laiare, pouvait,avoir quelque chose de commun
avec le seul 'Jtre que Rocambole redoutat ?...

- Décidémuent, pensa>t-il, je suis 'n peu toqué ce soir.

4Il '-

Et le coupé continuas a route. -En traversant Bsroy,, le
qoohLer se retourna our son siège et-seIpenoha vers 'int&j!ler
de lav4 oiture.

-Pardon, mon bourgeoisi dit-il, voue m'avez bien 'dit de
vous conduire à- Saint-M&uriee, mais vous ne m'avet pai
indiquo le num'éro.

Ces paroles du cocheiachevfirýent de démoxitrer.à Rocam-
bole la fuliede ses sou~çoi

- Ma fol, répondit-il, je me.. sais pas- comnmentae nômme la
rue, encore molins quoi numéro porte- la maison", Jeis u
c'est une maison"18olés, &n~bord dé l'eau.

SA, qui appartient-elle

-N'esot-ce pas une, damoïqui demeueàPis
- Ou, lhiver, rue Saint-Imame
-Alors, dit le cocher, je crois bien quenoua allons trou-ý

ver, -caýrj'ai.déjà onduit bien des. messieurs ýqui motdtc
nom-Il.-

-Voilà qui est flatteur 1-pentýi Rocambolee

'I"iibord.de l'eau, Paruthdiiterun peu e ii a i.rtre
deviant la grille deune Jolis habitWiaon dont, ne des ,façade
donnait sur la rlvtôre mslir6 la. Pluie,!&- nuit 6tt-uo

ciarelebroillrdavait une certaine trasparence qidperit
R ocamubole d'examiner,'en mnettant pied -erl iuoù liz

se trouvait. La maison .Avaitrl'légane etrmignonne appax~esfl
d'un cottageagls.ieétiblneptt,-nseltg, -

entônrée d?arre touffons, et *.U'tat edparée, deéa.ana
'midi,-,quepar une berge de* deurniétr;es de larTiùtsia.un. beau
.Jardin la.Èit-emalï,au nord.&

Bocambole vit briller ue lumlère-disorét dérrikme e.
,persiennes d'une fenitre 4u premier étage. çete'exte 4 tit,

La grille*du jardin était entrouverte. preuve certaine-quLe
quelqu'uin était attendu à. la v is eardin étali dàsgÎit,ý

- Eetreoqutin!rnuzinura JolLu-Bird eW étndant. là;
'main vers la perienne qui laissait filtrer.une- carté. -Je crois&
,bien qu'on voua attend.. etjà vais m'eh retourneexeuL

-C't étl rpni ocinbole, qu'un certain prsuue-

'1lmet.glti'encrýsf&ltee-moI;hn plaisr.

- Àtedes ici dix minutes.

-Je ne -sais mais Il me semble qu'il va m'arxive malher..
Si j'ppelas vou viendila ' est-7pua
- Pjareul- -

Jonb Èird clignma'de 1 ceil.,
-J'ai dani. mag poche, dit-il, deuxi-amisu-e bvas

màlaflûdèle. Mea font du: bruit, mais, à l'occasion.-
-Moi dit Bocinbolej'41 u bout,-d&estylei. 4u -~eme

-quitte jaxais...Slm, d4. dii màinutesi je emorispaoù

*-Très bien .1 Quand noue. reverrons-nous?1
painahuitjcurs ... enE1retagne, à.bord du. Po.er

-Bleu, adieui bon"é chancel
13 JobliJlffl sez màa de Roosibols e.dueur um.

fàqoohà-1a-grÙiUed Ifla, trois -pas du coupé erml
.du'ecoelLer s'était abcoudé6 nonahilamment Mur ionuèt

prêt à s'endormir si OÙ ne lui ordônnait dese m"Zetr:u
route.

XÔecambole**t".rsale jardin, arriva au pmn, lpvi -
-et trouva la porte entre-baMllé comine'la grille. UutL'ecaîler étaitplng dan l'obscurité. Cepedn lal
bravement ,'vnu~dauales ténibreslr'u'n %l

Voues,~~ ~4nnooumr-t.on A.sàou orhllle.'


